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Madame la directrice de BaselWorld, 

Monsieur le Président de la Fédération horlogère, 

Monsieur le Président du comité des exposants suisses, 

Mesdames et Messieurs les représentantes et représentants des 

autorités fédérales, cantonales et communales, 

Mesdames et Messieurs les représentantes et représentants des 

entreprises, des milieux académiques et financiers, 

Mesdames, Messieurs les représentantes et représentants des 

médias, 

Mesdames et Messieurs, chers invités, 

 

C'est aujourd'hui pour la troisième année consécutive depuis mon 

entrée en fonction au gouvernement neuchâtelois, que j'ai le plaisir 

de me trouver ici devant vous, pour vous apporter le message du 

Conseil d'État, à l'occasion de cette traditionnelle journée 

neuchâteloise. 

Cette dernière année ne s'est pas vraiment déroulée telle qu'un 

long fleuve tranquille, c'est le moins qu'on puisse dire! 

Il y a à peine plus d'une année, nous apprenions stupéfaits 

l'annonce de la BNS d'abandonner le taux plancher, avec pour 

conséquence le renchérissement du franc face à l'euro. Cette 

situation, encore détériorée par quelques autres nuages sombres 

qui planent sur certains de nos marchés d'exportations, a eu pour 

conséquence que cette dernière année n'a probablement pas été 

très sereine, ni pour moi, ni pour la plupart d'entre vous….. 

Malgré tout cela, nous voici donc à nouveau réunis dans cette 

prestigieuse foire qu'est Baselworld pour montrer au monde, avec 

fierté, les développements les plus récents de notre industrie 

horlogère neuchâteloise. 
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Certes, le contexte actuel n'est pas simple et loin de moi de vouloir 

minimiser les difficultés que traversent certaines entreprises 

actuellement. Mais ce ralentissement peut aussi être mis en regard 

des résultats très positifs réalisés par d'autres, notamment dans le 

domaine du luxe, des marges de bénéfices qui restent très 

confortables et des milliers d'emplois créés durant ces dernières 

années, dans notre canton tout particulièrement.  

Je me refuse donc de céder à trop de pessimisme car il y a une 

chose dans laquelle j'ai une foi inébranlable: c'est la capacité de 

résilience et d'adaptation de notre tissu économique neuchâtelois.  

Le monde autour de nous a toujours évolué et aux périodes fastes 

se sont succédé  des moments plus difficiles. Mais depuis trois 

cents ans, l'horlogerie neuchâteloise est connue dans le monde 

entier pour son savoir-faire, la qualité de ses produits et sa 

créativité. Neuchâtel est depuis longtemps et restera encore 

longtemps le plus horloger des cantons suisses, que ce soit en 

termes d'emplois, de compétence ou de culture. 

C'est fort de cette confiance que le Conseil d'État est persuadé que 

l'horlogerie est et sera toujours une véritable vocation 

neuchâteloise.  

C'est un curieux mélange si l'on y pense, cet apparent antagonisme 

entre tradition ancestrale et renouvellement perpétuel. Et en même 

temps, c'est exactement cela, la principale force de notre canton: un 

fabuleux moteur d'innovation. 

Cette capacité novatrice prend aujourd'hui une dimension nouvelle 

à travers le pôle d'innovation neuchâtelois Microcity, reconnu au 

niveau fédéral dans le cadre du Parc suisse de l'innovation, en tant 

que site dédié aux micro-nanotechonologies et à l'advanced 

manufacturing.   

Cette année, Microcity s'est concrétisé par la création d'un réseau 

d'acteurs regroupant les principales instituts de recherche et 

partenaires économiques actifs dans ces domaines. Ce réseau s'est 

donné pour objectifs d'affirmer un positionnement commun, 

d'intensifier le transfert de technologies vers le tissu régional, ainsi 

que de faire rayonner ses capacités d'innovation dans les 

technologies de très haute précision. 

Aujourd'hui, le réseau Microcity représente plus de 1000 

chercheurs, près de 7000 étudiants et 6000 apprentis, ainsi que 

près de 800 projets de transfert de technologies ou de collaboration 

avec les milieux économiques. 

Une belle démonstration de partenariat entre la recherche et 

l'économie, entre le public et le privé. Je suis convaincu que cette 

diversité et cette complémentarité sont l'une des principales 

recettes de notre capacité de résilience. Un écosystème riche et 

diversifié résiste mieux face à l'adversité qu'une monoculture. 

Je reste donc confiant et je me réjouis d'empoigner avec vous les 

autres chantiers qui nous attendent. Je crois que nous sommes 

aujourd'hui en train de poser des voies décisives pour donner une 

orientation positive à l'avenir de notre canton. 

En parlant de voies, vous l'aurez compris, je pense naturellement 

tout d'abord à la stratégie mobilité 2030 qui offrira à notre canton un 

réseau performant de routes et de rails, ce qui améliorera aussi 

considérablement les conditions-cadres pour notre économie. 

Le fort soutien à ce projet, non seulement des différents acteurs 

politiques et économiques, mais de la population toute entière, 

constitue pour mes collègues et moi une belle marque de confiance 

qui constitue une grande source de satisfaction. 

D'autres projets importants sont sur les rails et cette dernière année 

a été décisive pour leur mise en oeuvre: l'on peut citer par exemple 

la nouvelle loi d'appui au développement économique, la réforme du 

fonds pour la formation et le perfectionnement professionnel, visant 

notamment à renforcer la dualisation de l'apprentissage, ou encore 
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la nouvelle stratégie d'intégration professionnelle dont le rapport 

vient d'être adopté hier par le Grand Conseil.  

Plusieurs réformes structurelles sont également en cours, que ce 

soit au niveau du fonctionnement de l'État, de la fiscalité des 

entreprises et des personnes physiques ou encore sous l'angle 

d'une vision "un canton – un espace". 

Notre canton bouge et il bouge dans le bon sens. 

Bon nombre des enjeux qui nous concernent actuellement seront 

décidés à Berne et nous devrons actionner tous les leviers 

possibles et imaginables pour peser dans les décisions.  

De son côté, le Conseil d'État s'efforce de ne pas rater une 

occasion de créer des alliances, d'avancer des arguments 

convaincants et de multiplier les contacts pour essayer de défendre 

les intérêts économiques et sociaux de notre canton, notamment en 

mettant en avant le rôle essentiel que nous jouons dans la création 

des richesses qui font la prospérité de notre pays. 

Je sais que je peux compter sur vous pour en faire de même. C'est 

donc aussi l'occasion pour moi aujourd'hui de vous remercier de 

votre précieux engagement et de toute l'énergie que vous 

investissez pour ce coin de pays, qui a écrit son histoire en rythme 

avec le développement de votre secteur d'activité depuis plus de 

trois siècles. 

Les entreprises horlogères se sont par exemple particulièrement 

impliquées dans la formation et le nombre d'apprentissages en dual 

a ainsi fortement progressé dans ce secteur. Il est réjouissant de 

constater que les efforts communs déployés dans ce domaine, tant 

par le canton que par les partenaires privés, se soldent par une 

belle relève d'horlogers qui seront les ambassadeurs de nos 

montres de demain. Cela aussi est un beau message d'espoir pour 

l'avenir.  

C'est donc avec confiance que, malgré les nuages, je m'apprête à 

entamer mon année présidentielle au sein de ce gouvernement. 

Devant toutes ces montres d'exception que nous avons vues 

aujourd'hui, devant la beauté de ces produits et l'ingéniosité de ces 

nouvelles inventions, c'est aussi la fierté qui m'habite, la fierté d'un 

ministre du canton le plus horloger de Suisse. 

C'est sur cette note positive que je vais clore mon discours et tout 

comme l'année passée, j'ai choisi d'emprunter les mots de la fin à 

quelqu'un d'autre. Cette année toutefois, ce n'est pas le sérieux 

philosophe Nietzsche que je vous citerai, mais l'humoriste Coluche.  

Coluche disait: Les portes de l'avenir sont ouvertes à ceux qui 

savent les pousser. 

Je vous invite donc, Mesdames et Messieurs, à pousser ces portes 

et je me réjouis de découvrir avec vous, ce qui se cachera de l'autre 

côté! 

Je vous remercie de votre attention. 

Seules les paroles font foi. 

 


